
S. N. C. F. 

Principales modifications 
apportées in service des trains 

lie voyageurs à partir 
du 1" juillet 1939 

L'attention de MM. les Voyageurs est 
appelée sur les modif ications ci-après 
qui seront apportées au service det 
trains de voyageurs a partir du 1er Juii-1 

s 
S o u s le N° 388. une nouvel le relation 

Ire e t 3e classe par autorail sera créée ; 
entre Lille (départ 21 h 33) et Paris 
«arrivée 0 h. 11). 

C e train, à nombre de places stricte- I 
m r ' limité, desservira Douai à 21 h. 46 ! 
e t AITUS a 32 h. 06 II ne prendra que 
les voyageurs pour Paris munis d'un j 
ticket spécial d'admission demande avant 
20 h a la gare de départ. 

Le train 1559. avancé au départ de ' 
Dunkerque U3 h. 46). desservira Ber-
gues (13 b. 56) et Cassel (13 h 17». 

Le train 3031 express sera accéléré 
entre Amiens (dép. 21 h. 25) e t Dun- ! 
kerque-Qare tarr. 0 h. 03) Il ne fera j 
plus arrêt à Arnèke et Esquelbecq. 

Le train 3809. quit tant Hazebrouck a 
12 h. 16 pour Dunkerque (arr 13 h. 30) . I 
cessera de circuler. 

L'autorail M 72 partira de Valencien-
n e s à 9 b. 24 e t desservira Rosult à 
0 b . 40. 

L'autorail N1 M 78. sauf samedi, et le 
train 1530 du samedi partiront de Valen-
c lennes a 16 b 20 et desserviront la 
gare de Rosult à 16 b. 37. 

L'autorail If» M 81. partant de Lille 
à 11 h. 27 desservira la gare de Rosult 
à 11 b. 53 

La train N' 3943. partant de Lesquin 
à 6 h 15. desservira le point d'arrêt 
d'Ennevel in. 

L'autorail M 71. partant de Lille à 
6 h 21. desservira le point d'arrêt de 
Leaennes- Mont-de-Terre. 

Les i Michel ines » circulant actuelle
m e n t entre Lille et Lens et vice-versa 
seront remplacées par des autorails com
portant la classe I-II et la classe III. 

Les horaires de ce service d'autorails 
LUle-Lens 'et retour seront légèrement 

modifiés : en particulier, le dernier mou
vement de Lens vers Lille partira de 
Lens à 23 h. 38 (au lieu de 22 h. 57) pour 
arriver à Lille à 23 h. 17. 

Un nouveau mouvement assuré par 
autorail sera mis en marcha tous les 

; jours, sous le N° 3403. entre Roisel (dép. 
6 h. 53) et Cambrai-Ville enxr. 7 h. 33). 

L'autorail N° M. 1905 sera retardé ; il 
partira de Lourches à 11 h. 34, après 
avoir relevé la correspondance d u train 

; 1959 e n provenance de Cambrai et par
viendra à Somain à 11 h. 33. où il cor
respondra au train 2908 vers Douai, 

i L'autorail*N° M 1902 sera avancé entre 
i S o m a i n idép. 7 h. 30) . où il relèvera 1B 
correspondance d u train 3903 v e n a n t de 
Douai et Lourches (arr. 7 b. 28) 

Le train M" 1760. partant de Bêthunc 
a 9 h. 15, desservira les points d'arrêt ie 
Salomé et de La Fontaine. 

Le train N" 1164 sera légèrement avan
cé entre Amiens (dép. 4 h. 45) et Com-
piègne (arr. 6 h. 26). où il donnera cor
respondance au train N» 1631, retardé 
entre Compiègne (dép. 6 h. 31) e t Roye 
(arr. 7 h. 24). 

L'autorail N° 1175. avance a u départ 
de Compiègne (12 h. 31). desservira les | 
points d'arrêt de Ménevil lers et de Bouil- i 
lancourt. 

L'autorail N° 1194, retardé au départ ! 
d'Amiens (16 h. 55' , relèvera à cet te gare 
la correspondance du train N' 27 e n pro
venance de Parie. 

Le train N* 1748 circulant les d iman
ches et fêtes, du 25 juin a u 34 septembre 
inclus, entre Le TTéport (dép. 20 h. 49) 
et Amiens (arr. 22 h. 47) sera rendu 
direct entre Abbeville et Amiens , dû il 
parviendra à 22 h. 20. 

La desserte de la sect ion Abbeville-
Amiens sera assurée par 1 auto rail N° 84 
rendu omnibus, entre Abbeville (dép. 
21 h. 50) et Amiens (arr. 32 b . 53), l es 
d imanches et fêtes, du 35 ju in au 24 sep
tembre inclus. 

f :ublic nombreux que le programme de , 
a réunion avai t attiré. 

M. G Thibaut . vice-président, ouvrit 
le. s éance e n rendant compte d e s obser- : 
vations de la comète Hassel. découverte 
au milieu l'avril, à l'oeil nu , durant : 
quelques jours. Cette comète aurait 
acquis une notoriété plus grande si sa 
queue ne s'était évanouie soudainement I 
le 22. avril, e t si elle n'était devenue de f Q ^ T n t Ô x X D t * A LA NOMINATION 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DE L'AMICALE DES S. 0. R. 

DE L'INTENDANCE 
DE LA 1" RÉGION 

LES M E M B R E S 
DL CONSEIL D'ADMINISTRATION 

plus e n plus difficile à observer dam. 
le crépuscule 

D E LEUR B U R E A U 

se sont réunis a u siège, 9, G r a n d Place. enigmàtique voisine, la planète Mars. 

â U i ; ™ Â ï r ' ^ J & ^ î M f un" « ~ " ë de p r o c é d e r k l a ruminat ion de 
st trouver rapprochée de la Terre a une ipyr Biirpnu 
^ ^ h r ^ T f ^ t ^ . ^ n ^ ^ H S f ; F u r e m é l u s ou reclus : p r é s i d e r 

B rii?,^t I ^ H ^ S » " S Î ^ S f , , ^ a d " • M. J.-M. Mart in : vice-présidents 
i e ^ n Ï Ï c ^ l l e ^ m e n t au 8 u Œ v e r s m ^ M M ' B 1 * " c h a r d e t * » * D " " " * 
nuit. En son observatoire d'Haubourdin. 
M. Thibaut e n a pris un dess in qui fut 
présenté et sur lequel les mers et les 
cont inents se reconnaissent a i s é m e n t 
La question toute théorique d'une éven
tuelle l iaison par s ignaux optiques entre . _ 
la Terre et la planète Mars fut égale- ' m e m „ b r £ s : M ' H o ^ u e n g h e m . président 
m e n t évoquée. 

crétalre général : M. Mihout : secré
taires adjoints : MM. Revel et d'Haussy ; 
trésorier général : M. Kientsy ; tréso
rier adjoint : M. Deledique ; archiviste 
et rédacteur du bulletin : M. Defer ; 
commissaire aux fêtes : M. Turbelln 

L'ASSOCIATION ASTRONOMIQUE 
DU NORD A TENU 

SA DERNIERE SÉANCE 
La dernière s é a n c e de l'Association I 

Astronomique s'est tenue mercredi soir I 
A l 'Institut d e Physique, d e v a n t un I 

de la Sect ion de Valenclennes . Bilcke, 
Dassonvil le , Dubar. Savoye, Turot te e t 

M Karnpé de F e n e t . professeur a Vanbaleghem 
l'Université, f it le récit d u mervei l leux | Assistaient à la séance : M. Jacques 
voyage qu'il accompli t récemment en j Cordonnier, président honoraire, e t M. 
Amérique, où une université califor- | Danie l Juste, vice-président honoraire. 
n ienne l a v a i t Invité. La Californie, avec Après la proclamation des résultats de 
son ciel embrasé, s e s m o n t a g n e s et ses i l'élection, le président Mart in félicite les 
déserts, ses villes i m m e n s e s tel les Los- j élus e t réélus. Il d i t son espoir de voir 
Ange le s et San-Francisco . fut décrite | prospérer 1 Amicale, qui compte dé jà par-
avec humour Par la pureté de son ciel . | m i ies plus importantes de la région. Il 

- rappelle ensuite qu'en vertu des nouvel les la Californie att ire les as tronomes pour 
y établir de grands observatoires, tels 
celui bien connu du Mont-Wilson. Le 
conférencier d o n n a des détai ls sur le 
télescope g igantesque de 5 mètres de 
diamètre que les América ins instal lent 
en c e m o m e n t sur le Mont Palomar. 
Cet ins trument sera une merveil le de 
mécanique e t d'optique dépassant e n 
perfection tout ce qui a é té fait Jus
qu'ici. D e très belles vues en couleurs 
prises par l'auteur i l lustraient ce t te con
f é r e n c e 

En c lôturant la séance , M. Thibaut 
précisa, à l ' intention des amateurs , que 
les séances d'observation du samedi 
soir, de 21 b. À 22 h 30. cont inuent 
jusqu'à la ml-lui l let , à l'observatoire de 
l'Institut de Physique, et que ce samedi 
24 juin la lune y sera observable (sauf 
le c a s de mauva i s t e m p s ) . 

dispositions législatives, tous les gradés 
seront appelés à participer aux séances 
d Instruction des écoles de perfectionne
ment . Aussi convient-i l de faire connaître 
à ceux non encore inscrits à l'école, l'uti
lité de faire partie de 1 Amicale qui. 
grâce a son bulletin de l iaison, rend les 
plus grands services à s e s membres et 
facil ite les premières démarches . 

Les quest ions f igurant à l'ordre du 
jour furent e x a m i n é e s e t l'on s e d o n n a 
rendez-vous pour le cours c o m m u n (com
mis et ouvriers) , qui doit avoir lieu le 
2 Juillet prochain. 

Les gradés de l 'Intendance ont intérêt 
à demander leur inscription à l 'Amicale 
le plus tôt possible. Pour tous renseigne
ments , s'adresser au vice-président char
gé de la propagande : M. Emi le Dechi-
rot, 150, rue Colbert, à Lille. 

L'INCORPORATION 

du prochain contingent 
Paris, 23. — L'attention des jeunes 

gens d e v a n t être appelés sous les dra
peaux, partie e n septembre, partie en 
octobre prochain ( jeunes g e n s né s entre 
le 1er décembre 1918 et le 31 décembre 
1919, a ins i que les omis et les ajournés 
des c lasses antérieures déclarés bons 
pour le service par les conse i l s de révi
s ion de 1939, l es sursitaires renonciatai-
res o u d o n t le sursis ne peut être renou
velé) es t tout part icul ièrement att irée 

i sur las disposi t ions suivantes : 
| I. — J W D M ( a n s maf ias ou vaut* avec 

enfant, paras d'un «niant raoonnu eu 
I mariés s a n s enfant , mai s dont la f o m m t 
I ast on état do grosses»* do cinq mois au 
i moins . — Les règles d'affectation, ac-
I tne l lement e n vigueur, d o n n e n t l e droit 
i aux intéressés d'être affectés au corps 
! s tat ionné au lieu m ê m e ou le plus près 

possible de leur résidence. 
Pour bénéficier de ces disposit ions, il 

leur appart ient s'ils ne l'ont déjà fait. 
de s ignaler au c o m m a n d a n t du bureau 
de recrutement d o n t ils dépendent , dans 
le moindre délai et a u plus tard avant 
le 28 août, leur s i tuat ion de famil le exac
te, e n fournissant toutes just i f icat ions 
utiles. 

Toutefois , ceux de ces Jeunes gens qui 
n'auront p a s é té appelés e n septembre 
pourront s ignaler leur s i tuat ion d e fa
mille jusqu'au 14 octobre dernier délai. 

II. — Jaunes g e n s maries s a n s enfant . 
— Les Jeunes gens mariés s a n s enfant 
ne peuvent revendiquer l 'affectation qui 
découle d e ce t te s i tuat ion de famlllp 
que s i le mariage a é té contracté un mois 
avant la date f ixée pour l'appel sous les 
drapeaux d u cont ingent ou de la fraction 
de cont ingent avec laquelle ils doivent 
être incorporés. 

Les jeunes g e n s mar iés avant le 
1er août devront s ignaler leur s i tuation 
de fami l le de tel le sorte que le com
m a n d a n t du bureau de recrutement dont 
ils dépendent la connaisse avant le 
31 Juillet, dernier délai . Pour ceux qui 
ne seront pas appelés en septembre, 
leur mariage devra être contracté avant 
le 15 septembre e t s igna lé au c o m m a n 
dant du bureau de recrutement avant le 
14 octobre, t erme de rigueur. 

III — Jeunes g e n s dent la s i tuat ion 
matériel le et de famil le est e i o e p t l e n -
naHement d igne d'Intérêt. — Les inté
ressés peuvent recevoir une affectat ion 
dans les m ê m e s condit ions que les jeunes 
g e n s mariés avec enfant . Us devront 
demander au c o m m a n d e m e n t du bureau 
de recrutement dont i l s dépendent et 
avant le 38 juillet, dernier délai, à bèné-
fiieer de ces disposit ions. Pour ceux qui 
n e seront pas appelés en septembre, 
leur d e m a n d e pourra être adressée Jus
qu'au 10 septembre. 

IV. — Autres s i tuat ions de famille. — 
Il ne sera tenu aucun compte des décla
rat ions de famil le autres que cel les visées 
ci-dessous qui seront ef fectuées après le 
28 Juillet. 

V. — Les recrues d o n t il s'agit sont 
avisées qu'une fols appelées sous les dra
peaux, aucune mutat ion t endant à les 
rapprocher de leur tamll le ne sera pro
noncée. 

Contre le retour 
des états douloureux 

i Lorsque la douleur rhumat i smale e s t 
i apaisée par le Gandoi . il convient de 

poursuivre le tra i tement antlartbriUque 
au Oando l à raison d'un cachet m a t i n 
et soir. O n évite ainsi le retour des 
crises douloureuses et l 'organisme, BOUS 
l ' influence du Oandol . conserve u n é t a t 

| de bien-être favorisé par le bon fonc-
I t ionnement des reins et de la vessie e t 
I par le ra lent i s sement de la production 
i de l'acide urique qui est la cause pro-
I fonde des douleurs articulaire: , de la 
j goutte , de la sclatiquc, des névralgies 
! et des maux de reins. Pour dix Jours de 

trai tement , le Oandol , toujours bien 
i toléré par l'estomac, vaut 1 4 f r « 0 . 
î Toute? pharmacies . 9435 

XV CONGRES DÉPARTEMENTAL 
DES MUTILÉS ET INVALIDES" 

DU TRAVAIL 
LES 1" ET 2 JUILLET 

A ROUBAIX 
Journée du samedi I " juillet. — Cette 

Journée comporte : à 9 h. 30. salle des 
f ê t e s de l'Exposition du Progrès Social, 
s éance pleniere du Congrès : à 11 h., 
Interruption des travaux du Congrès et 
départ pour la vis i te de l'Ecole de Réédu
cat ion professionnelle et des œuvres 
sociales de la Ville de Roubaix : a 
15 h. 30, Reprise des travaux du Con
grès et conférences éducat ives avec le 
concours de diverses personnal i tés et 
des avocats-consei ls du groupement . 

Journée d u d imanche 2 juillet. — A 
9 h. 15. face au M o n u m e n t aux Morts, 
rassemblement pour se rendre Halle 
Munic ipale Henri Watremcz d a n s 
laquelle se t iendra un grand meet ing 
public. A l'issue de ce meet ing , récep
tion par l 'Administration Municipale à 
l'Hôtel de Ville ; à 13 h.. Banquet fra
ternel en la salle des fêtes de l'Exposi
t ion du Progrès Social. En vue de ce 
meet ing les concours su ivants sont 
d'ores et déjà acquis : 

Marcet . secrétaire fédéral des M. et I 

! du Travai l ; Besson , secrétaire fédéral 
i adjoint d"S M et I du Travail ; M. 
, Sumicn , directeur honoraire au Minis-
l tère du Travail : Costes . député de la 
• Seine , anc ien président de la Commis 

s ion de Prévoyance Socia le a la C h a m 
bre des Députes ; Alricq. directeur de 
l'Ecole de rééducat ion professionnel le 
des Muti les de la Guerre et du Travail ; 
M'* Phalempin e t Maréchal , avocats-

; consei l s du groupement ; les parlemen
taires du Nord, les représentants des 

i organisat ions ouvrières, e t c . . 
I Au cours de ce m e e t i n g seront expo-
i sées les revendicat ions des v ic t imes du 
i travail et Inval ides , parmi lesquelles 

f igurent notammen» : I. L'extension de 
la I,oi du l«r jui l let 1938 aux travai l leurs 

[ agricoles ; 2. L'extension des lois de 
i majorat ions aux m u t i l é s de 10 à 19 T- ; 
! 3. Le rajustement des rentes sur la base 
i de 12000 fr; 4. Les emplo is réserves 
| pour les muti les et Inva l ides du Tra-
j vall ; .'). La refonte des lois d ' a s s i s t a n c e 

6. La création d'une Caisse Autonome 
pour la réparation des Accidents du 

i Travail . 

i Les Muti les et Invalides du Travai l , 
sympath i sants , travail leurs et art isan» 

! son' tous inviter, a participer au 15» 
! Congres départremntal de la Fédérat ion 
i Nat ionale des Muti les et Inval ides du 
; Travail , le samedi 1" et le d i m a n c h e 
i 2 millet 1939 à Roubaix . 

Les 3 SUISSES vous garantissent la parfaite résistance de ce tricot 
a tous usages : — exécuté en coton triple mèche, son élasticité est 
inégalable et il moule le corps sans coller ni se déformer. — les colons 
' diazotés" sont solides au soleil et aux lavages fréquents. 

Vous réaliserez, en portant ce pull-polo, de sérieuses économies : 
plus de chemises, cols ou blouses d un entretien coûteux et délicat. Il 
se lave facilement, sèche vite et garde son aspect de neuf sans 
qu'il soit nécessaire de le repasser. 

• T A I L L E S . 

roue UN TouiKPormNi 7 w o K U A N D U P«»« Taille 
• • 91.100 » Moy»nn»Taillo 
> > 101-120 t Giand» Taille 

FOUI UN MANNEQUIN 40 OUUKDU Pente Femme 
• > 42/44 » Moyenne Femme 
• » 46 » Grande Femme 

COLORIS 
FOUI HOMMES : MARRON. MARINE 

V B T FONCE. GRENAT. GRIS CLAIR. 1LANC. 
• O U I FEMMES U S MÎMES TONS. PLUS 

CITRON. CIEL ET BRIQUE. 

r AI COMMANDE DE -. 
1 F d . „ Luniié ttti 
2 Pull» Lunit» . M 1rs soit M krt 
3 Pull» L unité . l t Érs toit 57 Ira 
Pour tout pull supplémmane. L unité : >f krs 

BON DE COMMANDE 
c o n v o y e r a u x FILATURES DES 3 SUISSES Serv ice 224 ROUBAIX (Nord) 

J e v o u s prie d e m e n v o y e r contre remboursement , s a n s a u c u n supplément t 

_ _ — _ — — LA COMMANDE SUIVANTE —— 
Mi ?2;o ir fo 

Homme» Femme» 

! I 1 

TalUe> Coloris 

j 
j 

_."._ Pulls a -.franc. 

A L'ADRESSE CI-DESSOUS — 
M — 

M * — 

V i l l e . 

R u e . 

_ . . . . Département.. 

Pour les lecteurs du "REVEIL** les 3 SUISSES se mettent en 4 ! 

H0TELS&VILLEG1ATURES 
R e c o m m a n d é s 

HOTEL HËLIOS 
CARANTEC (Finistère) 

CRIEL-PLAGE, prit Lt Tréport 
MOTEL BELLEVUE — Pension S2 a 38 francs Téléphone 11 

M A RIGN 1ER (Haute-Savoie) 
H O T E L D E L A G A R E 

SALLANCHES (Haatt-Savoit) 
Au Pays du Mont-Blanc aa °sir id -"*TÎmbr. 5. reposé 

SENLIS : route fleurie 

spx D séjours Jardin Bar Américain 

MALO-LES-BA1NS 
A l A D I U I X D A r u e du Kursaal Pens. camp dep 33 fr. 

L A R I T l U v n Cuisine au beurre — Repas 10 et 13 (r 

MALO-TERMINUS (Leffriackoackt) 

Pension cornet. Juillet 32. Août 35 ( r . boisson comprise 

HOTEL OES VOYAGEURS, 14. rue Oc terminus Rosandall 
à 5 min mer Sans taxe séi T. 1671. Dun* Vve Bryckaért 
HOTEL OU COQUILLAGE Digue dé Mer T conl Prix mod 

STELLA-PLAGE (pr. Paris-Plage) 

EXCELSI0R-H0TEL S 

BONSECOURS 

LA PANNE 
LA PANNE et la Région OOXVOE. SAINT-ANORC 
OOSTOUINKERKE. QROsNEHDYCK NIEUPORT BAINS 
Les plages oeiges lés plu» pittoresques et les moins cnéres 

Près de (urnes Tous renieig Listes d'hotéls et peut avec 
prix, guide illustré, envoyé» sans trais par M P1RSCH. Prési 
dent de l's Association Régionale des Hôteliers s. Ls Panne 

PENSION HELVETIA 
avec eau courante Arrang 

tÈ, rue de l'Eglise - Cuisine 
bourgeoise Chambres confort 

o Fam Juin 25 fr Juillet 2» fr 

COXYDE-BAINS et St-IDESBALD 
PLAGES POUR FAMILLES 

Dunes superbes. Tons sports Bains gratuits 
Poux renseignement* et listes d Hôtels, écrire : 

SERVICE OU TOURISME «4 Avenue de la Mer. COXYOt 

COXYDE-BAINS 
U A T J T I r s n â i r v o n Face mer Cau cour Culs sotg Juin 
n U I C L D U N I I K U et Sept SO fr.. Juillet et Août 35 (r 

t i » . • J o i j 3S. Rte Royale Chang Propr Conl 
H ô t e l OU D O U l e v a r d Vue sur mer. Salle oôur Société* 

H ^ T i * la connaissons 
w plus. A 

1 5 » S ^ »*»»."«*i-nBx». 
I c o f t t t e * exe*"**11 Jfm S n V 

•a#*g aee»-fg.-éC 
d \ , do-aee e* ^ . g 

l c e !? « a ^ Ô t>ai«et-

TANDEM ÉTAT NEUF ! VINS EXQUIS BERTRAND Préres. Frentlgnan tHérault, 
Ecr. CDWA Rév 

A VENDRE 

Outillage Cordonnerie 

CHOW-CHOW 
mâle rouge 8 mois, femelle 
noire 1 En — 45, rue Maza
gran. LILLE 32825 

POUR BATIR 
OU TRANSFORMER 

Acheter vos Matériaux. Boit, 
•eleeria* neuves «t d» reem
ploi, vendus d'occasion. . . 
Entreprise 

Démolitions : 
A. VAN GUCHT et Fils 

EXCEPTIONNEL! 

Duplicateurs 
N C 5 R D - S T « N O 
automatique» 

Prix de fabrique : 

1.450 francs 
e n r e A. HELLIN 
eauere de Jutsiou. LILLt 

C S V D U I I I C *""•—*• •**•" 
^ 9 • B * ^ " " g ^ | fgfffj | Q j r r ef»c»ce. discret | 

;a
s. COMPRIMÉS DE GIBERTi 

niella * 
mAma mn voy 

remplaçant «va 
Lé flacon : 2 2 fr. Ci 

éeusement le 606 et les plqu 
compl. ( Grand flacon de 61 i MO fr. I 

Olkert. II. r. riuAsan. •anal* I 
Pi» Rokllllart. SI. r Ii:.iirts - Matin i PI" Corkeaax. il; r u Lussi I 
Toanroinf i Pharmacie Dcmelle, 15, areoue G Droa. 

FILLE5 
PAUVRES 

HutieixWAtUr . * * " 
. . . . . . . . . fil 

•— Avant de regagner Paris. Ginet te 
sa rendit au cottage habité par Théo 

Le capitaine Balvin l 'accompagnait. 
Le» visiteurs trouvèrent le jeune hom-

m e profondément triste mais calme. 

— J e vous remercie également d'avoir 
permis que votre aceur repose ici. 

J e veillerai sur votre mère et... te 
Vivrai avec mon deuil e t mon devoir. 

Il hési ta puis avec un infini respect 
Il ajouta : 

— Notre pauvre morte m'avali raconte 
bien des choses, elle se repentait cruelle- j 
m e n t d'une erreur a laquelle la c r a w l e 
de la inteére l'avait poussée, le crois rem 
pur o n devoir envers elle et envers vous 
— 11 appuya sur ce dernier mot — en 
voua le répétant et an vous consei l lant 
«le prendra a Farts un appartement de s 

votre retour Quittez l'hôtel de votre 
beau-frère s a n s retard... 

H acheva sur un ton significatif : 
— Et sans retour. 
Puis, plus doucement : 

— A votre âge. les douleurs les plus 
cruelles s'oublient avec le temps , l'ave-
ni- vous appartient. 

Pensez avec indulgence a cel le qui est 
morte plaignez celle qui vit. e t souvenes-
vous que je vous serai toujours si vous 
le permettez un ami filèle. respectueux 
et dévoué 

r o u c h é e pai ce t te douleur protonde 
qui avait la suprême pudeur de se déro
ber t la pitié, la jeune fille tendit la 
main à Théo . 

— J'accepte votre affect ion, dit-elle. 

aimez-moi c o m m e vous auriez a imé votre 
sœur. 

U n e larme coula sur la joue pel le du 
jeune h o m m e , 11 porta l a pet i te m a i n a 
ses lèvres, e n murmurant : 

— Merci 

C H A P I T R E X X X I I I 

Grâce a des soins énergiques et immé
diats, grâce surtout à sa vigoureuse cons
t i tut ion, le banquier tr iompha de la con
gest ion qui l'avait terrassé, mai s 11 devait 
à l'avenir entourer sa vie de minut ieuses 
précautions, d'une grande prudence, de 
so ins constants , e t suivre un régime très 
sévère. 

S a première sortie tut pour se Taire 
conduire chez le capita ine Balvin. 

7'étalt auprès de l'affection de Berthe 
que G i n e t t e s'était réfugiée e n a t tendant 
de prendre une décision. 

Triste et grave, elle reçut son beau-
frère. 

Amaigri, les Joues pendantes , la bou 
che bégayante, ag i te d'un tremblement 
nerveux H a g h o d n'était plus que l'om
bre de lui-même. 

Cependant , au milieu du naufrage de 
sa vie. d a n s son c œ u r vivait toujours 
l 'ancienne passion. 

José offrit a la jeune fi l le te reprendre 
sa place à l ' h ô t e l il lui Jura une affec
t ion sincère, un respect profond. 

U joignit les mains , suppliant, gro
tesque e t horrible d a n s M prière 

D e la morte, pas un m o t : à la mère, 
frappée de folie, pas une allusion. Seule, 
la passion terrible qui avait é té toute sa 
vie le faisait parler, et ce t te passion 
hideuse se lisait bestiale e t presque 
féroce dans le feu de ses regards, la con
traction de sa face. 

La jeune fille eut dégoût de ce mons
tre. 

D'un ton froid, elle remercia e t d i t sa 
résolution de vivre :eule. chez elle, indé
pendante . 

Les suppl icat ions de Maghod redou
blèrent, se firent humbles , lâches, puis 
dégénérèrent en pleurs et e n menaces . 

Ignorait-el le donc que sa mère e t e l le 
avalent vécu de sa charité, & lui, José, 
et que si el le refusait de rentrer à l'hôtel, 
el le n'aurait pas d'autres ressources que 
le revenu d e s e s trois c e n t mi l le francs 
à six pour cent.. . une misère... d ix-huit 
mi l le francs... e t la charge d'une folle 
dont U fal lait payer la pension. 

La Jeune fille se leva. 

— J e sa i s :ela. dit-elle. Je m e con
d a m n e à une vie modeste , à une exis
tence presque besogneuse, car J'entends 
que m a mère soit entourée de s so ins les 
plus parfaite, e t que sa douloureuse posi
t ion reçoive tous les adoucissements pos
sibles M e s calculs sont faits , douze mil le 
pour m a mère, s ix mi l l e pour mol, aux
quels je joindrai le produit de m o n tra
vail. J e sa i s peindre, dessiner, j e su i s 
mus ic ienne , je trouverai de s élèves, j 'en 

possède déjà quelques unes , d'autres 
viendront. J e peux vivre. 

Et c o m m e le banquier, se levant a s o n 
tour, chercha i t à se rapprocher d'elle e t 
à prendre s a main , elle m i t entre e l le et 
lui l'obstacle d'une pet i te table et dit 
froidement : 

— M o n t e m p s va être très l imité, très 
précieux, aussi il e s t inuti le que vous 
reveniez. Je ne pourrai pas vous recevoir. 

Sa luant , e l le sortit du salon et Maghod 
chance lant , quit ta , pour toujours, cet te 
demeure d o n t le chassai t la seule f e m m e 
qu'il eût a imée e t pour laquelle il avait 
c o m m i s des cr imes inuti les . 

Il devait vivre seul désormais, dans 
son hôtel trop vaste, p leurant e t souf
frant, poursuivi par les f a n t ô m e s d'Au
guste Nipce et de Jacqueline, par le sou
venir de la d é m e n t e de Namur. par 
l' image vengeresse de G i n e t t e e t par la 
pensée de l 'abandon de T h é o . 

C'éait justice. 
I l y a des cr imes que les lois humai

n e s n e peuvent condamner. 
Dieu les venge. 
Quelques Jours après la visite de 

Maghod, la pétulante v icomtesse d'Au-
blerge v int voir Ginette . 

Par extraordinaire. M a x Corblères ne 
l 'accompagnait pas. 

Avec une véritable affection, la belle 
rousse embrassa G i n e t t e et h-1 offrit de 
la prendre c h e z elle. 

Elle ajouta, avec une tendre délica
tesse : 

— T u es m o n amie, tu seras ma sœur : 
m o n père e t m o n mari seront ravis que 
tu acceptes de vivre auprès de nous, c'est 
une famil le que tu retrouverais. 

— Merci... tu es bonne... tous, vous ê tes 
bons, f it la Jeune fille avec émot ion, mes 
disposit ions d'avenir sont prises En face 
de l 'appartement de Berthe se trouve 
vacant celui du bandit qui se faisait 
appeler le prince de Saint-Aubère. C'est 
tout petit , un salon, une salle à manger, 
une chambre, une salle de bains, une 
cuisine, c'est assez pour moi, Je l'ai 
arrêté et dans quelques semaines je m'y 
installerai. Mais je n'oublierai pas ton 
affectueuse proposition dont Je suis infi
n i m e n t reconnaissante. . . 

Souvent , tu me verras, je partagerai 
m o n t emps entre ton affect ior et celle 
que je trouve ici. auprès de m a chère 
Berthe . 

La vicomtesse paraissait embarrassée 

— T u serais plus heureuse auprès de 
nous, dit-elle, enfin, seule... cela va être 
si triste pour toi... 

Rougissante , el le cont inua : 
N Nous perdons une aimable connais

sance. Max Corblères se marie, il cesse 
d'être notre commensal , tout en demeu
rant de nos relations, il épouse une rie 
m e s pet i tes cousines, une e n f a n t char
m a n t e que J'aime beaucoup. 

La belle rousse se pencha vers Gi
nette : 

— Max passa i t pour être un peu plut, 

que mon flirt, je le sais , dit-elle, mais je 
p o s s é d a i la conf iance de mon mari, la 
tendresse indulgente de mon père, cela 
suff isait à m a conscience 

Max e t a a amusant , un peu méchant . 
très spirituel, bon garçon, aimable et 
empressé, je l 'entraînais d a n s mon sil
lage, me moquant du « qu'en dira-t-on ». 
Mais, depuis quelques semaines . Je porte 
en moi la promesse d'une maternité ar
d e m m e n t at tendue : mon mari est iou 
de joie, mon père s'agenouillerait sur 
mon passage et j'ai compris que la con
science ne suffisait pas toujours. Pour 
l 'enfant qui va naitre. il faut que Je s o i s 
non seulement irréprochable, m a i s en
core que rien dans ma conduite ne 
puisse la faire suspecter 

Embrassant Ginette , la vicomtesse 
ajouta : 

— Maintenant. . . viendras-tu ? 
Jane avait parlé gravement e t son 

beau visage reflétait les s e n t i m e n t s de 
son âme . 

Son sourire éta i t fier e t ému. le regard 
de s e s g r a n d s yeux verts ava i t u n e in
finie douceur. 

Ginet te lut rendit tendrement son 
baiser 

— Je n'ai jamai s doute de toi. tlt-
ellc s implement , mais ,1c veux vtvre 
s»ule. Je te remercie. n'Insiste oas. 

i Elle répéta avec un accent 
— Je veux vivre seule. 
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